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Nous cherchons tous et toutes le fil conducteur ;
ce chemin invisible entre notre naissance et notre
mort.

L’auteur, un soir.



L'enfant

L'enfant grandit.
Les cheveux blancs apparaissent.

A chaque jour ...
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Une autre forme de langage est né.
Il nous touche aux tréfonds de nos esprits.
Nous ne nous appartenons plus ;
Nous sommes ailleurs

Le voyage digne d'un chamane
Transcende notre vision du monde
Nous n'y sommes pas perdus
Mais à l'aise
Cet univers nous est familier
Il est généreux, vivant et parfois sauvage
Mais ne dérange pas l'esprit ;
L’apaise même.
Nous écoutons ensemble cette mélodie
Sans jamais nous en lasser.
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Un autre univers
à l’ami Félix Aftene.

Une douce promenade
au début du printemps
où l'harmonie s'installe
elle berce nos rêves
de chatoiements illusoires
Ici se déroule le banquet joyeux de l'existence
où à la fin du repas
les bouches bavardes
se racontent les contes et légendes
d'un pays magique
comme le soleil se lève et se couche
sur les collines de l'imagination

Le concert joyeux
Du saltimbanque onirique
Les muses se réveillent
Dans cet univers féerique
Où les trompettes annoncent
La vie ou la mort
Les danses endiablées saisissent
Les âmes et les corps

Voyage

Choisir la voie du bonheur
N’est pas la plus aisée

Le plus beau des voyages est intérieur
Il ne regarde que soi
Mais nous implique tous
Le paysage est au brouillard
Comme celui de la pensée
Nous n’avons aucune visibilité

Nous partons
Nous arrivons
Du matin au soir
Nos existences oscillent entre les deux
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Circulation

La rue de mon âme
est un sens unique

La rue de mon esprit
Est en stationnement alterné

La mobilité des esprits
Est en veille prolongée

J’irais de pays en pays
Un rail pour souligner
Nos rêves.
Sans correspondance possible

Sens

La tête à l'endroit
où tout est inverse
où tout est controverse
l'esprit y verse
et les pensées s'y déversent
les mots partent à la renverse
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Histoire

Écrire notre histoire
Sans l’avoir vécu
Crier nos histoires
Histoire de la vivre

Des mots en altitude
Pour décrire les attitudes
Avant qu’elles ne soient révolues
Ou devenues des habitudes

De son expérience
Naît notre beauté intérieure

Il est tout
Si se naît rien

Amour

L’amour est infini 
Comme un sentiment fini

Le pétale d'une rose
à la couleur chair
à la peau lisse
se devine du bout du doigt
se dessine dans la pénombre
Ses courbes nettes s'allongent dans la nuit
d'un rêve sensuel.
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Esprit

Chercher les mots justes
Sans être injuste
C’est trouver le juste milieu
Entre soi et les autres

La bouche muette de l’esprit
Dicte ses maux à la plume.

Sensualité

Un corps en arc tendu
Courbe le désir
de l'étalon fougueux
aux membres noueux

Le corps avale, plonge, roule, agrippe, caresse,
attrape, frotte, glisse, fouille, cherche, tâtonne, 
souffle ...
A bout de souffle.

Un murmure ondulé
un chant soyeux
le drap froissé du soir
où la nuit blanche
s'est glissée dans ses plis
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Vide ?

Remplir le vide
N’est-ce pas la solution
d’une équation sur l’infini ?  

Philippe Robert

Statique

L’âme élastique
Reste statique
Comme le tragique manquement de soi

Existence

Les nuances imperceptibles de nos vies
Sont-elles des dégradés ?

La vie en dents de « si ».

Avoir le dernier mot
Et ponctuer nos vies de retour à la ligne,

D’alinéas et d’aléas.

Le télescope de l’âme aspire l’espace
D’un instant …
Les astres de nos pensées
Filantes comme nous 

Les découvreurs d’étoiles ;
Sur la toile tendue de l’éternité
Filent les astres de la bonne humeur,
Des éclats de vivre déchirent la nuit
Des lueurs filantes sont aspirées
par le télescope de notre âme.
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Plaisir

L’inspiration et l’expiration
En va et vient
Au crépuscule corporel de l’interpénétration
Ainsi se lit le plaisir

? Les flots sous le vaisseau sans gain ?

Son sourire lunaire
Comme un missile sol-air

Un feu dont il ne reste que les cendres.

Femme

Sans dessus
Sans dessous
S’envisage la femme

Une langue humide
Sur le doigt dressé
De la compréhension
Notre imagination
Est à jamais compromise

Elle nous bouscule souvent.
Elle nous donne à voir ses bas
(et ils ne sont pas en nylon)

Mais aussi ses hauts 
(qu’il ne faut pas toujours enlever)

Il ne faut rien y toucher,
Il ne faut enlever ni le haut, ni le bas
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Idéal

Les idéaux restent graver dans le marbre
des tombeaux de notre passé.

La Raison ne reçoit pas de leçon.
Elle n'est pas toujours d'État
mais dépend bien de notre état.

Le choix, nous le visons ;
Le choix de partir ou de rester ;
Le choix de dire ou d'être muet ;
Le choix d'écouter ou d'être sourd ;
Le choix de ses principes ;
Le choix de penser ou de ne pas :
Le choix « de » ou de sa négation

Temps

Mesurer le temps de le prendre
Et en prendre toute la mesure

Le mouvement continu du temps :
Moteur de nos changements

Passer le temps
Comme file une étoile

Quand nous avons trop de temps
Nous le perdons
Quand nous n’en n’avons pas assez
Nous le passons à espérer en avoir
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Âme

L’âme paisible et vagabonde
Épuise même le temps

Créateur d’état d’âme

Les découvreurs de ciel
Où les étoiles sont filantes
Comme la multitude de nos existences,
De si nombreuses directions,
De si nombreuses trajectoires,
Cette diversité nous donne à rêver, 
à penser, à aimer ou à détester.
Elle nous offre à parler ou à écrire.

Imaginaire

L’imagination nous fait parfois défaut
Chez moi, il semble qu’elle se soit absentée
Depuis l’année de ma naissance

La pensée du jour 
Est trop courte
Comme chaque jour

Comme un pneu à plat, 
les pensées se traînent au ralenti 
sur les routes de la poésie.

Transformer la réalité  en un univers imaginaire
reste une vue de l'esprit.
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Pensées

Une armée de pensées pour prendre d’assaut
La citadelle de l’esprit

Je voudrais me perdre dans mes pensées
Avec le risque de ne jamais retrouver mon chemin

Banque

J’aimerais voir plus de plus que de moins
Mais je lis plus de moins que de plus

J'ai parfois la Nostalgie du Siècle des Lumières
où les Esprits soignaient leurs correspondances 
épistolaires ;
A présent, la seule personne a m’écrire régulièrement
est ma banque.

Les riches se plaignent d'être moins riches
Les pauvres d'être plus pauvres
Mais alors ! Qui détourne les fonds ?
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Rêve

L’aube éphémère
A son crépuscule
Cette incandescence naissante
Nous rappelle que le monde est monde

Être

Je fus ainsi
Je suis ainsi
Je serais ainsi
Ainsi-tation
A toutes les folies

L’être est comme un arbre
Lorsqu’il est abattu ;
Il ne repousse pas.

Cet homme d'hier
d'aujourd'hui et de demain
Il a été
Il est
Il sera
et au final, il n'est plus.
Il était né pour disparaître :
Ce relatif besoin d'exister.
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Vos pensées pour l’année

Clin d'œil : 
à l'ami Robert et à Joanna (Méounes),
à Gabriel & Anne (Annecy), 
à Philou et Catherine (Ivry-sur-Seine)
et à Félix et Elena (Iasi, Roumanie).


